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]Yil1ustres matrones, dirigées par saint. éôeiusren
l'Egl,,ise à cette époque par leurs h4roïqiies vertus, ew. uàême
temps que leurs immenses aum~ àes venaient en aide à l'indi-
gence du pauvre, Citons seulement les noms de saijnte MaiCeU6,
de tillustre M4ék&rdc, de .,minte Paule et de ses filles Pauin, et
EU.stocLie.

Nombre de saints évêques en Orient et en Occident firent au.
5e siècle la gloire et la consolation de rl'Elise. Sans parler de-
ceux qui furent en même temps de célèbres écrivains, nous cite-
rons pour l'Oriet:

,Saint Porphyre de Gaza, nm. 420.
Saint P-roclws de Constantinople, auquel succéda en 447 8aintf

Fk'avien, victime de la fureur Eutychienne.
Saint Genr&ruue, également patriarche de Constaptinople,>

célèbre par son zèle pour la pureté de la foi et de la discipline. Il
mourut en 471.

Saint Etiennr' d'Antioche, martyrisé par les Entychiens en
479.

En Italie, toute une pléiade de saints évêques secondèrent le
zèle de saint Léon le Grand: saint Ett-gèbe de Milan, saint
Maximc Ide Turin, xaiw Albo~iizu (le Côme, sajint Crépi. de~
Pavie, etc.

En France, surtout, on compte presque au tant de saints que
d'évêques au 5e siècle. Sttint Hio)orut et saint Hilaïre d'Arles;
saint Nie(i.9;e de Reims; saint Didier de Langres; saint Vwctr&-
ce de Rouen; saintd Exvupýre de Toulcouse -Saint Deipiin de Bor-
deaux ; saint jrttde Vienne; ýrz.iit À dn't de Rodez, sain f
if'zrcel de Paris; siiiit.f AgnaiL d'Orléans; sc<,d aerllU
d'Auxerre, et x'aia.t Loupl de Troyes, célèbres tous les deux par
leur mission dans la Gratnde-Bretagrne, où leurs prédications et
leurs miracles convertirent les Pélagiens les plus obstinés.

lia vierge de Nanterre, qaiii.Ge14 è x' patronne de PariN.
qu'elle sauva par ses prières des fureurs d'Attila, embauma le
.5a siècle presque entier, de 420 à .500, du parfum de ses vertus.

sainte oeoti!de, par ses vertus, ses priètres, ses douces exhorta-
tions, contribua puissamment à la conversion de Clovis son
époux.

PERSÉCUTIONS

isdegerde Hl, roi des Perseq, vers 420, ranima dans se, etate
la persécution contre les chrétiens, mais les principaux peré-.
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